
Dans une tente au centre de Gaza, un festival du film fÃ©minin voit le jour

Description

OrganisÃ© sur six jours la semaine derniÃ¨re, le premier Festival international du cinÃ©ma des
femmes est â??une affirmation que Gaza aime la vie malgrÃ© le gÃ©nocide.â?•

Par Ibtisam Mahdi, le 4 novembre 2025
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Les participants se rassemblent pour lâ??ouverture du Festival international du cinÃ©ma
fÃ©minin de Gaza, Ã  Deir Al-Balah, dans le centre de la bande de Gaza, le 26 octobre
2025. (Avec lâ??aimable autorisation du Festival international du cinÃ©ma fÃ©minin de
Gaza)

Au bout dâ??un tapis rouge de fortune dÃ©roulÃ© entre des bÃ¢timents dÃ©truits Ã  Deir Al-Balah, au
centre de la bande de Gaza, quelques dizaines de Palestinien-nes Ã©taient assis devant un grand
Ã©cran de tÃ©lÃ©vision. Le silence tomba lorsque le film commenÃ§a : les spectateurs, tour Ã  tour
concentrÃ©s et en larmes, voyaient leurs expÃ©riences des deux derniÃ¨res annÃ©es se reflÃ©ter Ã 
lâ??Ã©cran pendant une heure et demie. Le film, intitulÃ© Â« La voix de Hind Rajab Â», marquait
lâ??ouverture du premier Festival international du cinÃ©ma des femmes de Gaza.
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Â« Jâ??ai pleurÃ© en regardant le film Â», confie Nihal Hasanein, lâ??une des spectatrices, au
magazine +972 aprÃ¨s la projection du 26 octobre. Plus tÃ´t dans lâ??annÃ©e, elle a perdu trois de
ses fils dans une frappe aÃ©rienne israÃ©lienne sur sa maison Ã  Beit Lahiya ; elle vit dÃ©sormais
dans le camp dâ??Al-Jazaeri, Ã  Deir Al-Balah, oÃ¹ la projection a eu lieu.
Â« Cela a ravivÃ© le souvenir de la perte de mes enfants, tous en mÃªme temps, et de ma maison Â»,
dit-elle.

RÃ©alisÃ© par la cinÃ©aste tunisienne Kaouther Ben Hania, La voix de Hind Rajab reconstitue le
meurtre de la fillette de cinq ans et de six membres de sa famille par des soldats israÃ©liens, alors
quâ??ils tentaient de fuir Gaza-Ville en voiture en janvier 2024. PrÃ©sentÃ© en avant-premiÃ¨re au
Festival de Venise en septembre, le film a reÃ§u le Grand Prix du Jury et une ovation debout de 23
minutes. Il a ensuite remportÃ© plusieurs autres rÃ©compenses prestigieuses, devenant lâ??une des
Å?uvres arabes les plus saluÃ©es de lâ??annÃ©e. La projection Ã  Gaza, au sud de la ville natale de
Rajab, Ã©tait la premiÃ¨re dans le monde arabe.

Le Festival international du cinÃ©ma des femmes de Gaza a Ã©tÃ© lancÃ© par le cinÃ©aste et
chercheur palestinien Ezzaldeen Shalh, ancien prÃ©sident de lâ??Union internationale du cinÃ©ma
arabe, en collaboration avec le ministÃ¨re palestinien de la Culture et plusieurs institutions
cinÃ©matographiques locales et internationales.
Selon lui, le festival vise Ã  mettre en avant des films produits, rÃ©alisÃ©s ou Ã©crits par des femmes,
particuliÃ¨rement palestiniennes, mais aussi du monde arabe et au-delÃ , abordant les questions
fÃ©minines.

La premiÃ¨re Ã©dition, organisÃ©e sous le slogan Â« Femmes lÃ©gendaires pendant le gÃ©nocide
Â», cherchait Ã  mettre en lumiÃ¨re la souffrance des femmes palestiniennes au cours des deux
derniÃ¨res annÃ©es et Ã  relancer la vie culturelle de Gaza. Â« Il fallait une plateforme artistique qui
reprÃ©sente les femmes palestiniennes et leur permette de raconter leurs histoires au monde Ã 
travers leur propre regard Â», explique Shalh.
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Les participants se rassemblent pour lâ??ouverture du Festival international du cinÃ©ma
fÃ©minin de Gaza, Ã  Deir Al-Balah, dans le centre de la bande de Gaza, le 26 octobre
2025. (Mohammed Skaik)

Du 26 au 31 octobre, dates coÃ¯ncidant avec la JournÃ©e nationale de la femme palestinienne et
lâ??anniversaire du premier CongrÃ¨s des femmes palestiniennes en 1929, le festival a prÃ©sentÃ©
prÃ¨s de 80 films venus dâ??une vingtaine de pays du Moyen-Orient, dâ??Afrique du Nord,
dâ??Europe et des AmÃ©riques. Plus de 500 personnes ont assistÃ© aux projections, un chiffre
modeste comparÃ© Ã  lâ??Ã©poque dâ??avant-guerre, oÃ¹ plus de 2 000 personnes par jour
participaient Ã  des festivals culturels similaires Ã  Gaza.

AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Page 4
Agence MÃ©dia Palestine



Aux cÃ´tÃ©s de Ben Hania, le festival a rendu hommage Ã  deux autres figures fÃ©minines dont le
travail a servi la cause palestinienne : la cinÃ©aste palestinienne Khadijeh Habashneh et la
rÃ©alisatrice libanaise Jocelyne Saab (dÃ©cÃ©dÃ©e). Le jury comptait des personnalitÃ©s telles que
Anne-marie Jacir, CÃ©line Sciamma et Jasmine Trinca.

Yusri Darwish, prÃ©sident de lâ??Union gÃ©nÃ©rale des centres culturels en Palestine, a saluÃ© le
festival comme Â« une nouvelle affirmation que Gaza aime la vie malgrÃ© le gÃ©nocide, et quâ??elle
peut transformer les dÃ©combres en Ã©cran et la tristesse en message dâ??espoir Â».

Darwish a ajoutÃ© que la tenue du festival Ã  ce moment prÃ©cis Ã©tait Â« un hommage aux femmes
palestiniennes qui ont endurÃ© les horreurs de la guerre, la perte, la dÃ©tention, le dÃ©placement, et
qui mÃ©ritent que leurs histoires soient racontÃ©es au monde avec honnÃªtetÃ© et justice Â».

Surmonter les obstacles

Selon Shalh, le principal dÃ©fi fut de trouver un lieu pour le festival, car Â« tous les espaces de ce type
Ã  Gaza ont Ã©tÃ© dÃ©truits Â». Lâ??Ã©quipe a dÃ» installer des tentes provisoires sur fond de
bÃ¢timents partiellement effondrÃ©s ; faute dâ??Ã©lectricitÃ©, les projections ont Ã©tÃ© alimentÃ©es
par gÃ©nÃ©rateur. Â« La communication avec les rÃ©alisateurs et le jury a Ã©galement Ã©tÃ©
difficile Â», a-t-il ajoutÃ©.

Les conditions Ã  Gaza ont rendu impossible la venue de nombreux spectateurs vivant trop loin. Niveen
Abu Shammala, journaliste originaire du quartier de Shujaiya Ã  Gaza-Ville, aujourdâ??hui
dÃ©placÃ©e dans une tente Ã  lâ??ouest de la ville, couvrait autrefois les Ã©vÃ©nements culturels et
les festivals de cinÃ©ma de la bande de Gaza. Mais cette fois, le coÃ»t Ã©levÃ© du transport et
lâ??heure tardive des projections (aprÃ¨s 15h30) lâ??ont empÃªchÃ©e dâ??y assister.
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Faten Harb prend la parole lors de lâ??ouverture du Festival international du cinÃ©ma
fÃ©minin de Gaza, Ã  Deir Al-Balah, dans le centre de la bande de Gaza, le 26 octobre
2025. (Mohammed Skaik)

Â« MÃªme si la guerre est terminÃ©e, on a encore peur de se dÃ©placer la nuit Â», explique-t-elle. Â«
Jâ??aurais aimÃ© voir les films participants, mais il est presque impossible de les tÃ©lÃ©charger avec
un internet aussi faible. Â»

Nelly Al-Masri a, elle, pu assister aux projections du deuxiÃ¨me jour, tenues au siÃ¨ge du Syndicat des
journalistes. Elle a Ã©tÃ© particuliÃ¨rement touchÃ©e par le court-mÃ©trage jordanien Hind Under
Siege, Ã©galement consacrÃ© Ã  Hind Rajab.
Â« Ce film mâ??a profondÃ©ment Ã©mue Â», confie-t-elle Ã  +972. Â« Il parlait au nom de tous les
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enfants de Gaza, pas seulement de Hind. Â»

Elle aurait voulu voir davantage de films, mais le coÃ»t du transport, la difficultÃ© dâ??obtenir
nourriture et eau potable, et la prise en charge de ses enfants lâ??en ont empÃªchÃ©e. Â« Beaucoup
de femmes vivent la mÃªme situation Â», dit-elle. Â« Nous espÃ©rons que les conditions Ã  Gaza
sâ??amÃ©lioreront. Â»

La petite Hamsa Mahmoud, 10 ans, ne connaissait pas le festival avant de voir des foules se
rassembler prÃ¨s des tentes installÃ©es Ã  proximitÃ© de chez elle. Elle a fini par assister Ã  plusieurs
projections.
Â« Câ??est la premiÃ¨re fois que je vais Ã  un festival Â», raconte-t-elle. Â« Jâ??Ã©tais heureuse
dâ??Ãªtre lÃ , encore plus heureuse de pouvoir regarder quelque chose sur un Ã©cran. Depuis le
dÃ©but de la guerre et les coupures dâ??Ã©lectricitÃ©, on nâ??a plus rien pu regarder. Jâ??aimerais
quâ??il y ait plus de festivals comme celui-ci. Â»

Une autre participante, Faten Harb, militante communautaire, voit dans le cinÃ©ma un moyen essentiel
de renforcer la rÃ©silience des femmes palestiniennes Ã  Gaza. Â« Lâ??art est un message noble, le
moyen le plus simple et le plus direct dâ??atteindre le monde sans trop parler Â», dit-elle.

Â« Le monde est fatiguÃ© dâ??entendre parler de morts, de destructions et de blessÃ©s Â», poursuit-
elle. Â« Câ??est pourquoi nous devons trouver dâ??autres faÃ§ons de transmettre la souffrance du
peuple de Gaza. Nous avons urgemment besoin de ce genre dâ??Ã©vÃ©nements pour mettre en
lumiÃ¨re ce qui sâ??est passÃ© dans la bande de Gaza pendant la guerre gÃ©nocidaire, surtout pour
les femmes, qui ont Ã©tÃ© les plus touchÃ©es. Â»

Traduction : RM pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine
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